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-emient spé-VROTEL-DIEU DE MONTRÉAL Depuis 1902, l'hôpital a un départ LA FÊTE DE LA SAINT-JEAN-BAPTISTE
cialement réservé aux traitements, électriques, À PARISsous la direction du Dr Laforest. Plusieurs cas

Bien que nos lecteurs sache-nt de quelle im- intéreffla-nte ont été sous traitement et ont bé-portance et de quel prestige jouit l'Hôtel-Dieu -néficié des merveilleux effets du Rayon X, "La Canadienne" de' Paris, nous communique la
de Montréal; nous avons jugé à propoos de leur

bains électriques, appareils à eau -chaude, etc, lettre suivante, gue nous publions avec d'autant plýus.
préffliter quelques -vues prises spécialement de plaisir, qu'elle exprime des sentiments que nenê

en cet établissement où la Science la partageons 'entièmment au Can»A& Voici 'ce que
notre correspondant parisien dit de la Saint-Jean-

Yoi et là, Charité se donnent la main pour'ee-
cotrir l'humanité souffrante. (Voir notre dou-

JfýV blé page deillusiratioffl.) Cette fête a été célébréecette unn6e -à PfirÎs
avec un éclat particulier. Par une belle et chau-Au çaotn t. où tant de gens prennent leurs

Ille *Ètte eto dn , 1 de là, se, délectent soueýun ciel de soirée, toute la colonie canadienne et 1c,,ý
Français amis des Canadiens s'étaient réunis'c1êný Mt; noua attirons l'attention. du public, sur Q

mie, Institution" ' tant dé dévouýments concou- dang un'grand banquet donné à la Porte Maillo t

y - r,ýnt à atténuer lee attaques dela Muleur, à à l'entrée du Bois de Boulogne. Plus de cent

adoucir, 1M affres deý la pàbrt. Personnes àyaiônt répondu aux invitations, laii-1 L omanie 't am es plus 1 disposé à prêter cées par les Canadiens de Paris, par M. ýHef-n étau j ai bette, conseiller d'Etat, par Mmès Watel, prési-une oreille attentive et une m in secourable aux
appeilà et. aux besoins de &es concitoyens,, que dente du Comité des Dames Frýnça'ises et AW(ý-'

rieailies, et Nantel, femme du ministre canadieP'ori5qu'il -se sent heureux; nous nous plaisons à n výulu'bien connu. Ces deux da2iýesavgîênt bieý
croim que notre petit tra,ýail, vaudra à l'Hôtel-

accepter la, présidence du banquet. De hamu t e s I'Dieu de -Montréal de nouvellee marqum de sym,- croquia àe rhwWke que p«tent les euffrolètes âe lnôulý'Dteù assistaient à ýcette fpathie. Cýèttéinatitutibn
témûlg'ýnaient ainsi des sentiments de fiaternite,

est- une des plus â;nôi«nneg de notre pays; et elle Pour &nner une idée de limportance Ret .uélle qui animent les Français de Fran<,,ÀE, Pour les Cest digne des plus, grandes marques dttiention de lý]J6telDfeu,,,nous pîýblion8 les notés su""""-
et- dintérêt qu'on puisse1ui prodiguer. tffl - qu"tions aveà réponêw -eý 'regard - qui

de: Montréal lut fondé en 1812, dispensent de e0m.mentai non dlélqges., 'A l'heure des toasts, M, Heïbette a prù'nQnIe0"ýý-
une ýéleqàente allocution affirmant

'W Mik -Jeanne Mance. Les 1 premières relî- et d'admÀx.,ation MY& ; celles ét.eeux, qui font - des liens i é no 

-gimuffl -ýenues de Fr=ýe en 1659 sortai-ent de tant de bièü. qu Ila unissent au Callada, ý Sa p47ý',I

rolle 
persuasive 

a' produit 

un 
e eémot 
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nt Nombre Île habituellement dans Apr amy, us arqueblde gai 'è M IL un des pli' reln rquLbl
Jo*plý fondé en 1638, dans la villè de La Flè- phôpital; bomneà. 1.00 it 10.1;' femmes, 150 à' le; professeurs dé sa 0eae en Anjou, par Mi Jérôme Lerdýy,-r de Lildau- pnlant$: urlé'ni0y(ýDee ae 20 sur k nombre de tien'4U-e la, ýrése, ntç ftmw serait l'une des
versière, -et mue -Marie de la ý Ferre. Ce- furient Malades, médcýci 1 n ën obef - Sir W. Hingston, 45 f6con es

des 'Pour I'ë±ipanéloq fra1ç' ise"Abn AM4ý1eR Soeurs Judith Moreau de Brésoles,, Marié de l'Hôtel-Dieu;.intla'rnles qu&Maillet et, Ckt4eïiné Macg.., La premiè.re rell- de 1,%Wtai:- doct-eur's Re Hamelin'ý H. Lebel, A.
e anS,'J , -A' Cousinèau, J. Meu- parole au eora dé 111La:cýýeuàe eanaffienne.,fût la Soeur Marie Marin, Maimilý: F. Là h prenant la, k -ne eoht : il est Hodélite nier; ler, interne Soeux, eu-entrêeý au XlaÇîciat:ý lâge de treize anse -'El] R. Ila iîý M.-D.,y V' 41le ville de Québee, qW _cýéà à l'hefidèle anni-, Mèm Bros salué. là,-seau; 
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de 
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Qt'fut -: ' 'périeuMý1 Révde 1 prâent locélé. 6 Ï1 Canadienýstk de t;6G les 4its rëfatiii aux premIel'A soeurs 116ê fýÈemi1sri- 62; Q Mie On
Il a reýerci4 "ces: qni sont venue,temps de la fondation., garZ-mala (niîýàês>, ýkq..Wiîînières; distri-
nous sains 465alice et "us mauvais soupçon%"

'En 1861, kt lecal.dela.Tue àaintý-Pàù1 ii"ýtànt bution -46s !ocAuý: . sultes pl»bliQueo, ý -dépar-
66" qui obticompris 411.0-la Vieille terie de Frap

plus men dé la popula- teinents priv4; chambres privée - ýý5, est toujourâ.,eelle G-à l'on tend des maîni
tiýoir4 rHôtel-Dieu lut tranieNyré Ywit SR1î111ý_ nombre d'opératio'ns pratiquées par sèmàine.

lés oÙ loù des gestes sineèreý. " Tý à 'Ireon le voit -actuellement, an: $115000.u en MOYelille; _0Q encore la jeuiie e0eiété "La Gauloise">: de
institutiQn, quý":nap" -eban- $Oiënéei' dfiffl. cet-

'J%à ý qui a promis à "La Canadienvehôpital: 1f1êVýM a Ires, hernies, ceIpmsý son oïigi e; ý9ïf celui, du soin des 'Uà- Paria le concours 1-0 pluls dévoué.
t,-,dee palweffl. Aujoýurd11ý1, POIW- M. 1,êsR-geý y6minent profeseeuýrl:.,é ho

permet de eéserVer l'Hôtel-Dieu: a Wilé en 1695, -n 17ýý1 et en'
',des ïhalgb"à guX désirent ge laits 1734.

démotion 1týs Français d'm J'acoueil qui 8
0 aussi -vn dépaitemtit AWS éhaque illeendié il fui partiellement -re- saierit à leurs I aiýbiýs 4ý, eTliýque_

wwfres com#ffit, xue Saint-e.àul. En 1826, on le rébâ-
Enfin"M. 4wer-Érâden aýpr&ýeDté 113 liv,lits r,ýýCI" nou Ùwý3 tîc èi t.:

que, pae .. .... r cüqùetteýý> 4 faisait paraître ýeI,_-ý" "D 6ratiýrý,ý,"An 1. . mêýne; et qui est une étude dé là litt,de
lie

e-Ôý,4'dê-re1igioeý Vile IPÉ È t011 ý PÔNDANCË Non nadiennae. Le livre Wu' imp
v'ong le' plàlglr renieriner 'notre ta1êutueuxý Mluce dû M, Heilbette

compositeur canadien"M. IÀ fête Par' ftet
-un foi -ýà Ch

QUaDim, du gracieux envoi qu'il naùs a ýait de 114:
ý1 ý pý e ca'n ler1»eý

deux de s-ee oeilvi'às réàêËt1__s.ý
0ete année, 2,4z *s,ý oe LA CAXAD1F,»4ý711,

ùýwMMM,-to1 pour piano, et' 8tèce
filleja"I' chaniohnette, ý Mmt 4êý pouý, déveQppewégî,ý4W, ý*lâtiwtqý

: ontk a"vÎý4tà musiêaW ýquÎ i8rout les déliffl::

de týý pa"_


